
GAZETTE ÜES CAMPAGL1LD

deS enfunts, je les ai comb7és de bienfaits it ils m'ont.mé
.é: fios en tr et. .zattvi; 12m autem .prcvcrant n
e .e eI, 2) 1 -Les premiers auteu.,i de oct attentat out éi
élevés sur les gcnonîx d'une mère catholique, ils se sont ai
Psi.dans leur enfance a la table sainte, ils ont r iu le cara,
tè°re imeff -ça be de la confirmation, et encore auiourd'hu
malgré leurrévolte, ils se disent Catholiques pour avoir 1
droit do flire ouvrir par la f'orce l'entrée d'un cimietière cor
sacré par les prières de I'Elise et destiné pur.elle la iii
pulture de ses .eufants fidèles.

Pour déguiser cette uwurpatien. critminelle on a invoq
les prétendues libertés gallicunes, c nmie si l'unité catholiqu
fondée par Jé.,us Christ sur l'autorité suprême de Pierre ede ses seceesseurs, n'était qu'un vain nom 1 Qu'est ce en ef
fet qu'une autocité contre laquelle il serait permis au sije
de. se pourvoir en invoquant ses libertés 1 Quel prince
quelle république voudrait reconnatre un .pareil princip
invoqué par une province, malgré les déclarations cent foi.
répétées de la constitution et des tribunaux suprêmes d
l'état ?

-Que.ceux qui sout.en dehors de.l'Eglise, tr.uvent de pa
reils principes bous 9-t admirables, nous ne pouvons nous or
étonner; car ils ne croient p's i cette autorité qui fait le
fondemen tde .'Eglise catholique. Mais- que des hoMmes
qui o1ent encore se dire enfant- de l'Eglise.en mécoànais,
sent jusqu'à ce point l'enseignement et la hiérarchie, c'est
une inconcevable-erreur.

Ceux qui ont cornmenc soutenu, ou cneouragé par leurs
soireription., cet inqualifiable attentat contre les droits le.
plus certains de l'Eglise, nous les tenor.s pour coupables
d'une révolto ouverte contre PEglise et d'une grave irjus-
tien dont ils ne peuvent redevoir le pardon, s'ils ne s'efforcent
de la réparer pr tous les moyens Cn leur pouvoir.

Nous invitons tous les véritables enfants de l'Eglise à
denander au C<o-ir- Divin de Notre Se1gn.eu d avoi'r pitié
.de ceux qui se sont ainsi égarés des sentiers de lat foi et de
-la jnstice, afin que reconnaissnnt leur péché et le réparant,
ils obtiennent miséricorde.

CONOLUStON.
Tels Font, N. T. C. F., le.s avis importants que nous

croyons devoir vous donner dans les cireonstancos notnelles
Déficz vous surtout de.ce libérolisme qui vent'se déco

rer du beau nom de catholique pour accomplir son 'ouvre
criminelle. Vous le reconnaîtrez facilement à la peinture
qu'en a faite souvent le Souverain Pontife: 10 Effot ta pour
asservir l'Eglise à .l'Etat; 20 tentatives incessantes pour
briser les liens qui unisent les Enfants do l'Eglise entre
eux et avec le clergé ; So allianco monstrueuse de la véri-
té avec l'erreur, sous prétexte de conoilier toutes choses et
d'évitir des conflits; 40 enfle, illusion et quelquefois hypo
criieo, qui sens des dehors religieux et de belles protestati.
ons do soumission i l'Eglige, cache un orgueil sans mesuré.

Souvenez-vous que la véritable politique chrétienne.n'a
qu'un but qui est le bie-n public, qu'un seul moyen qui est
la conformité paifaite des lois avec la vérité et la justice.

Re.icttz le serment comm-t un acte religieux de grande
importance : avant de le. prêter, examinez bien si la for-
mule est vraie en tous points au meilleur do votre connais.
sance; ncomplissez scrupuleusement les devoirs de votre
serinment d'office et gardi z vous d'iuduire votre prochain au
parjure.

Sera le présent mandement lu et publié au prône da toutes
les églicos et chopollos de paroisses ot.de missionsoù se fait.
l'office public, le premier dimanche après sa réception.

Donné sous nos signatures, le eceau de lArchidiocèse et

- ,.

<

__ 
-I

le contresig du secrétaire de l'Archevêché I vntd
septembre mil huit cent eoixante-quinze.

tE Atl DE QUfiTEO,
† IG. EV.'DE MONTItÉAL,

° h. F. EV. DES TROIS-IUVIÈRES
t JEAN EV DE S. G. DE RIMOUSKr,

S E. C. Ev DE GRATIANOPOLIS,
t ANTOINE EV DE STEiRBROOKE,
f J. THOMAS EV.:D'OTTAWA,

L. Z. MOREAU rTRE. ADf. DE S. 11YACNTHE
e Par Messeigneurs,

t C.-A. COLLET, Ptre., Secrétaire.
- - La Cour Supreme, dont les électeur do tous les com-
t ls ont entendu parler sisouvent, tantôt en bien et tantôt-en--

est enfin constituée. Six juges out été nommés: doux-
' pour Ontario, deux pour Québec et deux pour les-autres p-ro- -

vinces. Les dleux juges choisis dans notre provino; ïo~nt M.
e Télcsphore Fournier, ci-devant ministre des Potßs au'Goù-

vernement Fédéral, et M. Thomas Tasobereau de$Ñis'plu-
sieurs années rcmpliss3nt las fonctions de jug la-Cour
d Appel. Toutes les promotions a la Cour Suprême -sont gé-
néralenent bien vues. La province de Québec, end particu-
livr, p.eqt êtrc.flère de voir deux de ses enfants-issjplus dis:
tingués dans le Bureau, élevés à ce haut îangetchargs. d
Uie<suibliues fonctions que cette eharge leur imopoeâ'.

- Son Honneur le juge Tessier, de la Cour. Supérieure
est appelé à occuper ja·plae.laissée vacante par le.juge Tas-
ebereau au banc. de la Cour d'Appel, êt c'est M."L. S.
Huntingdon qui a été choisi pai M. Mackenzie pour sucd-
der A M. Fournier, au dipartemsnt des Postes.

- Un homme qui a déjà jou6 un beau rôle. dans notre
histoire politique et qui n'a pas: fini sa curs'e; apprnaît,
après un repos de quelques années, à l1'lorizotide nos af-
faires; c'est Sir A. T. Caît..

En vertu du traité de Washington, une commission in-
ternationale doit siégor A HUalifax pour régler lauestion
des pêcheries; ses travaux commenceront au printemps,
prochain.

Sir A.*T. Galt vient d'être nommé commissaire pour'le
Canada. ' -

- Mgr. l'Archevêquo êt-t arrivé au Collégo samedi pour
faire les ordinations dans cette grande institution. C'est di-
manche matin, dans la chapelle mêmodu Collége, que l'im-
posante cérémonie a eu lieu. MM. les ecclésiastiques et *es
écoliers venaient do terminer la retraite annuelle sous l'ha.
hile direction de M.. Bi.ion, prêtre de Saint:Sulpice à.
Montréal.

Miniorés: M. George McJCrae; Tonsurés: MM.-Emile
Dionne, Hugues McGratey,. George Guy, Alphonse Mar-
quis et Jules Pasadis. .

Sa Grandeur assistait à la messe de l'Eglie paroissialo
et pronouça le sermon. Les élèves du 'Collége par leurs-
-ehnitt et les fanfares de leur bande, ont contribud à re-
liauser l'éclat de cette visite que nntre vénérable -Arch-
vêque veut bien nous faire ch-iq ie année, à pareille époque.

. Les veines do terre.

I.e.s eiltivattiunr. so'tut souvent dans le cas de ri-niarquer dans
leurs chanps de ces ve-ines de terre qui tanutôt donnent des pro-
duits plus abonnt<litrLq, tanitôt des pirodGits plus fitiblet que le reste
du champ.-

Uin grand nombre de caiiies peuvent iigir pour produire tunio..
vaine boiine ou inauv:îisâ, nons.ilioîi en indiquer quelques-tHnes..

Conime les couches e. terie sont le plus -souvent d'inégale
épaisseur, il se peut que celle, qui est dessous la terre vêguale
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